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UNIQUE PUISSANCE PLUS
REIMS-BEZANNES C'est la clinique des superlatifs et certainement la plus grande de France.
Courlancy-Bezannes démarre officiellement son activité aujourd'hui. La première intervention
est fixée à 8 heures en chirurgie vasculaire. Retour sur une construction hors norme.

LES FAITS
Après vingt-slx mois de travaux

et deux mois d'installation, la polycli-
nique Courlancy-Bezannes ouvre ses
portes. La première interventlon
chirurgicale a lien ce matin, le pre-
mier accouchement est prévu pour le
27 mal. les rom ritatIons ont débuté
depuis une dizaine de jours.

La fluidité des trafics, la fonction-
nalité des installations ont prévalu
dans l'édification Je ce bâtiment peur
que les soignants exercent leur métier
dans les meilleureS cendillons.

Le budget de cette réalisation est
de 140 initiions d'euros.

Les premiers patients sont arri-
vés hier. Ceux en provenance
des autres cliniques rémoises
du groupe CourIancy sont

transportés par le Sumo à partir de
ce mardi 22 mai, à raison de cinq
par jour. Certes, ici ou là, tout n'est
pas MIL Des services continuent
leur transfert ou leur aménage-
ment quelques jours durant, mais
le plus gros est fait, de quoi per-
mettre à la méga-clinique d'être
parfaitement opérationnelle de-
puis ce matin,
Le début d'un nouveau chapitre de
cette grande aventure imaginée
depuis une dizaine d'années, à une
époque où il n'était pas exclu que
ce soit... l'hippodrome de Reims
que l'on reconstruise à Bezannes. la
ville nouvelle de la périphérie ré-
moise,
Le projet a quelque peu évolué en
cours de route. Si bien qu'au lieu
d'ouvrir en 2015 comme on le pen-
sait initialement, c'est la première
pierre qu'on posait le 21 janvier
cette année-là.
À compter de cet instant, le plan-
ning a été respecté, contre vents et
marées, saris temps mort, avec jus-
qu'à 350 ouvriers par jour au plus
fort de l'édification. Un peu plus de
deux ans de travaux plus tard, dont
une station de tramway spéciale-
ment réalisée, Courlancy-Be-
zannes accouche d'un ensemble
immobilier gigantesque de
43 866 in de pl ancher entièrement
équipé, sur un terrain de huit hec-
tares, pour une facture globale de
190 millions creuros.

TOUT POUR BÉBÉ ET SA MAMAN

Au bout d'un hall d'accueil aussi
vaste qu'une cathédrale, la rue pu-
blique intérietr:e de 120 mètres de
long, au rez-de-chaussée, donne la

Dans cette salle hybride, le robot tourne autour du patent afin de proposer l'imagerie la plus précise à l'équipe médicale. Re 'Nen

mesure de l'édifice et de sois activi-
té. En plus des consultations (com-
mencées, elles, depuis une dizaine
de jours), 27 spécialités médicales
différentes sont développées
1 200 personnes, médecins com-
pris, travaillent ici ; deux accueils
d'urgences (dont im dédié à la ma-
ternité) sont fonctionnels,
6 500 passages vont se succéder
chaque jour.
Courlancy-Bezannes, c'est d'abord
le lieu où doivent naître 4 00G bé-
bés par an dans des conditions op-

timales de sécurité et de confort,
pour eux et les mamans accompa-
gnées tout au long de leur parcours,
avec des pratiques parfois inno-
vantes, comme l'hypnose. t'acu-
puncture, la relaxation avant ac-
couchement, l'écoute après la nais-
sance à l'occasion d'un temps
d'échange et de partage.

DES PATIENTS ACTEURS

Développer les hospitalisations en
ambulatoire (sur une seule jour-
née) est un objectif des pouvoirs

publics et une priorité à Courtancy,
par ailleurs connue pour avoir mis
au point un système de récupéra-
tion rapide après chirurgie (RRAC)
depuis début 2017. A terme, l'am-
bulatoire pourrait compter pour
7055 de l'activité, Pour y parvenir,
les promoteurs de soue entreprise
font le choix d'associer les patients
à leur parcours de soins en les ren-
dant acteurs. Si un malade arrive
en marchant normalement à la cli-
nique, on ne le transportera pas sur
un brancard vers la salie d'opération.

COURLANCY-BEZANNES EN CHIFFRES

Bloc obstehical :4 000 naissances par an

salles d'examen

salles de pré-travail

O salles d'accouchement classique

Salles nature
salles de croissance

O salle de soins intensifs

A, chambres kangourou en néonalalité
(avec une chambre pour maman et une peur le bébé)

O nurseries centrales

Un bloc opératoire de 3 500 m2

ou Entre 160 et 170 interventions pat jour,
e) plus de la moitié en ambulatoire

22 salies d'opération :6 pour la chirurgie
cardés-vasculaire thoracique, 5 d'endoscopie,
1 pour la fécondation in-tilts. 10 de secteur
général {ont, appareil digestif, uratogie.gynécalogie)
1 salle de surveillance posbepérai lunette (salle de ferma).

320 lits en hospitalisation complète,
63 places en ambulatoire

lerAihir IüKra

Nous privilégions le parcours à pied.
irls de porte nos le niâne regard sur
un patient debout plut& qu'allon-
gé », citent en exemple jean-
Jacques Lemoine et Laurence Blin-
Nouveau, de l'équipe de direction.

FONCTIONNALITÉ MAXIMALE

Si la fluidité des trafics est une ob-
session majeure de la clinique, au
point de se doter d'un système de
géolocalisatian des patients, l'effi-
cacité en est une autre. Celle-ci
commence par la disposition des
lieux, à l'instar de ce qu'il se fait
dans le bloc opératoire et l'unité de
surveillance continue (LM).
Toutes les salles d'op, équipées de
matériels suspendus (pour qu'ils
ne soient pas en contact avec le
soi, sont visibles d'un seul coup
d'oeil. Les différents secteurs de la
partie réanimation sont regroupés
de façon à gagner un temps pré-
cieux dans les déplacements. De
même, chaque chambre est dotée
de son chariot de soins avec tous les
médicaments nécessaires au pa-
tient. Quant aux appareils terri-
niques de pointe, comme ceux uti-
lisés en coronarographie ou celui
de la salie hybride, qui combine in-
tervention chirurgicale et image-
rie, ils ont fait l'objet de vérifica-
tions et de réglages très poussés
par les ingénieurs qui les ont
conçus, y compris en fonction du
traitement de l'air ambiant. C'est
ainsi qu'une équipe allemande est
venue spécialement pendant plu-
sieurs semaines qualifierla salle de
coronarographie Siernens qui équi-
pait auparavant la clinique Saint-
André.
JEAIMICHERIAKOIS

sur le web

LUNIOURAARIHNNAISI

LInleview du maire de le-
mmes Jean-Pleut Bah

LES PARKINGS
Public : 350 places
Salariés : 330 places
Praticiens : 145 plates
Ambulances et véhicules sanitaires
légers : 19 places
Salariés praticiens : 140 places.
Pour le public, la demi-heure est
facturée 1 turc, l'heure 2,20 euros.
les deux heures 3 euros, les trois
heures 3,80 miros, etc.
Une extension de la surface de par-
king sera passible, si nécessaire.
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T'innovation et l'excellence"
Nouveau PDG du groupe Courlancy, le radiologue rémois Alain Guillemot revient sur
les idées-forces qui ont conduit à la réalisation de cet équipement exceptionnel à plus d'un titre.

Alain Guillemot : « Cane clinique

s'apsellie pour !Instant

Caudales-Remues

mais elle pourrait changer

de terri à terme. r J -M. Range

Dans quel but a été créée la clinique Goulue-

Bezant es ?

L'idée en revient à mon prédéces-
seur. Jean-Louis Desphieux, En
2007-2001, quand Courlancy a ra-
cheté le Groupe Saint-André, il
s'est projeté dans l'avenir et a com-
pris que les trois cliniques ré-
moises du groupe Coud ancy
(Courlancy, Saint-André et Les
Bleuets) allaient vieillir, voire mal
vieillir, il a donc pensé à rassem-
bler ers un lieu unique et moderne.
la quintessence de notre savoir-
faire. Le choix de Bezannes, entre
autres pistes comme Thillois et la

Neuvillette, s'est fait pour de
multiples raisons, notamment
la proximité de l'autoroute, du
TGV et du tramway. Le résultat
Ornai est différent des premiers
plans puisque nous gardons
Courlancy-Reims et Les
Bleuets.

Loweloppe prévue de 140 nanas d'eu-

ras et.elle età dépassée ?

Non. Le groupe lcade Santé.
propriétaire des murs eL ha-
bituellement tourné vers la
rénovation plus que vers la
construction, prend en
charge 100 millions d'eu-
ros. Les 40 millions d'euros
restants proviennent de la
société civile et immobi-
lière créée par les méde-
cins. C'est leur clinique.

DANS LES COULiSSES DE COURLANCY-BEZANNES

Suivez /e guide

Dans te hall d'entrée.
trois bornes accueillent
Ion patients en médecine
ambulatoire. Préalablement,
ils effectuent leur pré-ndmiss,on
en ligne, reçoivent un OR code
et sont appelés la veille
de leur entrée par un opérateur
qui vérifie que tout est en ordre.
Le jour .1, ils présentent
leur DR code devant le borne
qui leur indique leur destination
et la marche b suivre.

Osas n'aval pas participe au finan-

cement de la italien de tramway
deka à la clinique. Pour quelle

raison?
Parce que la santé est un
bien précieux et que je
trouve logique que les Col-
lectivités font un effort
dans le service au public
que nous rendons alors

qu'on évalue à près de 70001e
nombre de passages quotidiens
que va générer la clinique. Et puis,
c'est dans l'air du temps qu'on
puisse venir se faire soigner en
tramway

Par quels mois quallierle-vous celle cli-
nique?

L'innovation technologique et l'ex-
cellence des praticiens et des per-
sonnels. Nous avons d'abord réflé-
chi au projet médical, que nous
voulions mettre en uvre avec nos
équipes de cadres dirigeants et in-
termédiaires qui se sont investies
de façon hors norme 1 L'architecte
urbaniste jean-Michel jacquet a
ensuite imaginé le bâtiment en in-
tégrant de nombreux paramètres,
par exemple sa la fonctionnalité
des espaces, la fluidité des trafics
des personnels, des patients et des
visiteurs.

"Un système de
géolocatisation des
patients, porteurs d'un
bracelet avec une puce,
assurera Mus de fluidité"
II Alain Guillemot. PDG du groupe Couriancy

Cette clinique inclut les dernières
normes environnementales. Les

économies que nous allons réaliser
vont être très importantes. Le

Croupe Icade Santé nous offre le
système de géolocalisation des pas
Lients qui vont porter un bracelet
avec une puce. D'ici quelques se-
maines, nous saurons en temps
réel où liane sont de leur parcours
de soins, pour davantage d'effica-
cité. Nous disposons rie matériels
extrêmement performants,
comme la salle hybride qui va

PARCOURS
Alain Guillemot est né le 29 jan-

vier 1961 à Vannes, dans le Morbi-
han.

Après des études à Rennes, il fait
scn clinicat a Reims et débute au
9roupe médirai Saint-Reml en 1996.
Il est dans le groupe Coudant) depuis
la çréaticn de celui-ci

Il en est élu président en mars
dernier, succédant à Jean-Louis Des-
phieux.

combiner chirurgie et imagerie
d'une très grande précision.

Quand peosez-mus atteindre votre rythme de

croisière ?

Franchement, clés Je mois de juin.
Nous ne pouvons pas nous per-
mettre de demander aux patients
d'attendre un peu eu motif que
nous emménageons, C'est pour ce-
la que tout est planifié dans tes
moindres détails.

Qu'en est-IL du projet de Jean-Louis Oesphieux

d'ouvrir un centre de consultations an région
parisienne putt attirer la clientele vers Reluis?

Nous nous sommes concentres
jusqu'ici sur l'ouverture de la cli-
nique, ce projet était donc entre
parenthèses mais il est toujours
d'actualité. Il faut savoir que les ta-
rifs des actes médicaux sont les
mêmes et d'ailleurs en baisse, La
différence des prix se fait sur tes
dépassements d'honoraires et
dans ce domaine nous sommes
très attractifs par rapport à Paris.
D'une manière générale, nous vou-
lons intensifier notre maillage.
Nous avons également en projet, à
côté de la clinique, la création d'Un
hôtel destiné aux accompagnants
des patients.
PuretieruelLis par JEAN-IfICIIEL FRANÇOIS

Un bain chaud
avant d'accoucher

Il ne s'agit pas d'accoucher
dans l'eau mats de permettre
à la future maman,
qui n'a pas en de péridurale,
de prendre un bain chaud
avant l'accouchement
afin de l'apaiser et de favorise
la détente de ses muscles,
Deux salles de travail
(salles nature')
Cri sont équipées
et disposent aussi d'espaliers
pour faire de la gym.

Un jardin intérieur

Espace calme et sérénité
5011 des mois qui s'accordent
à la cru-tique bezannaise.
On sait où on se trouve
rien qu'en regardant
la couleur des sols,
toutes les circulations
sont conçues pour davantage
de fluidité, des equipements
pour personnes obèses
ont rn érne été prévus
et les espaces verts
sont visibles des chambres
ou de l'intérieur de rétablissement
à l'image de cejardin
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AMÉNAGEMENT

L'avenir des trois sites rémois
REIMS En marge de la construction de la nouvelle polyclinique, le groupe Courlancy, c'est aussi trois
sites historiques dans la cité des sacres : Courlancy, Les Bleuets et Saint-André.

2. LES BLEUETS PERDENT LA CHIRURGIE

Le site va être vendu dlci la In du 111Dii de juin. Cirristion Larrenuis

I. LA POLYCLINIQUE SAINT-ANDRÉ VENDUE

Rachetée en 2008 par la SA Courlancy, la
pelyclinigue Saint-André va bientôt cesser

toutes activités. Elle fermera définitivement
ses parles au public, le 27 mai, à 8 heures.
Le site doit être entièrement vidé fin eln.
Voilà pour le calendrier. Quant à la suite,
Yves Noël, lê directeur général adjoint du
groupe Courianty santé, explique : lUe-
semble du site, y compris la maison
ancienne, appartient en partie au groupe,
en partie à des sociétés civiles immobt
fières de médecins, Un accord a été trouvé
pour pue le site snit mis mi renie sans
Rte découpé. » Yves Noël ne cache pas

que plusieurs acquéreurs potentiels se

sont déjà fait connaître et rant ainsi formulé

des offres. «On vendra évidemment Ad
mieux-disant. tes bâtiments sont

vétustes et ont peu de valoir mais la
surface est grande, l'adresse prisée. à
L'acquéreur, qui sera connu fin juin,

devra composer avec des exigences
imputées par la mairie très attentive à
l'avenir du site, à telle que la conserva-
tion de la maison ancienne et la
préservation de la façade de la polycli-
nique ». On devrait y trouver des Loge-
ments, des locault commerciaux et des
surfaces de bureaux. Un site propre :
» Une entreprise de santé ne conta-

mine pas son environnement », précise,

ut] passage, YVea Nad alle(LIE SEDUM

Sans un an, an n °ocrera pois sur le site. nristian Lanterne

Le site a lui aussi été racheté en 2008. Avec la nouvelle polycli-
nique qui entre en service et le redéploiement des activités sur
les différents pôles, quelques modifications vont intervenir :
e L'activité soMs de suite et de réadaptation est maintenue, ainsi

que l'adivité médicale. En revanche, hetivité chirurgicale va
être interrompue d'ici un an, le temps que les travaux en murs
à Courtancy soient terminés n, détaille Yves Noel, le directeur

général adjoint du groupe Caurlancy santé. A.B.

3. COURANCY NE FERMERA PAS ET CONSERVE SES URGENCES

e Dans le premier projet gui a rapidement

été abandonné, on annonçait que ibn
quittait le site de la rue de Cosnlan y. Ce

n'est absolument plus d'actualité, depuis
au mains quatre ans niais ça reste dans
les esprits n, concède Yves Non

à La polyclinique de Coudancy reste
ouverte et des activités importantes y sont
maintenues », poursuit le disecteur général

adjoint
Les activités de demain seront ainsi tour
nées vers la chirurgie arthopédique (celle
qui est programmée et les traumas) mais
aussi sur l'activité de l'oncologie : à La

Parmi les activités qui s'arrêtent, h calamité

farina sas portas la 29 mut Chnstiai Eentenels

cancérologie médicale est maintenue

(chimiothérapie et radiothérapie), le dépis-
tage crie traitement se feront aussi à

Couriaacy ta chirurgie du cancer, ea re-
vanche, se fera à écrasera», énumère Yves
Nnél. On le sali, la maternité est transférée à

Bezannes. Elle ferme 1x29 niai à EL heures.

Les urgentes medico-ehirurgitales sont
maintenues. Cbst unie nécessité à »
rappeler n ta plupart des médecins démé-
nagent à kaannes, mais pas tous, et pas
forcément au sein de la nouvelle clinique, r il
vaut dent mieux appeler le secrétariat de
votre médecin gin vous renseignera Ai

Des chambres comme à l'hàtel

Toutes tes chambres
sont orientées est et sud.
disposent d'une baie
vitrée large dl .80 ru,
d'une douche
et xnun sanitaire.
Les patients peuvent demander
des chambres avec supplément
variable selon le niveau de confort :
base, premiurn (photo) ou prestige.
Cette dernière vaut 15n E
In nuitée avec lit double
(nuitée aceempagnante incluse),
draps de bain, peignoirs.
chaussons, etc

La première intervention

C'est dans l'une
des vingl-deux salles
du bloc opératoire,
que doit se dérouler cematiri
la toute première intervention
chirurgicale de l'h i5to ire
de Courlancy - Bezannes.
Six salles sont dédiées
é la chirurgie candie,
vasculo-lhoracique.
cinq à l'endoscopie,
une à la fécondation in-vitro,
dix au secteur général
(OU, système digestil,
urologie, gynécolagie.)

Une laverie pour endoscopes

Huit étapes sont neces sa rres
au nettoyage complet
des endoscopes
(instruments optiques)
dans unesalle appropriée
C'est réglementaire certes,
mais ['installation témoigne
du souci d'hygiène
el de propreté qui prédomine
dans fa clinique.
Dans les salles d'intervention,
les instruments
sont suspendus pour ne pas
toucher te sel. De même,
aucun fil rie traine par terre,

etailiMytlen
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